
A;mez-?ou$ lire ? 
Oui • Continue* alort k collée 
noaner le» Per Lusrucm qui 
figurent t v les bottes damier 
de» célèbre» pâte* au» omi t 
cl demande» aux Etablis** 
•MBU du P e r L u s t o c r u a 
Greooble d e vont envoyer 
la feuille spécule A b o - n e 
m e n u Vous c h o u . t narrai 
les publications les p l u diver 
ses (Mode Littérature Scien 
«•». Voyaecs informations. 
Illustres pour les calants , etc ) 
celle que vous préférez Et. e n 
échange du nombre de se* 
portraits indique, le Per" Los 
iscru vous y abonnera (ratai 
tement pour 6 mois u on an 

LA CHALEUR A TUÉ 
50 PERSONNES... EN AUSTRALIE 

U n e d é p ê c h e de P e n h (Austra l ie ) . 
a n n o n c e que l a chaleur a provoqué e n 
deux jours , la mort de c inquante per
sonnes . 

.vaut 6. 

| s*mea> populaire trueal*. apprécM dans te 
d* sssml pour g u é r i r eaae Irriter : 

I R R I M K , P O I N T B E COTE, 
I G R I P P E , E N G E L U R E S e t 

tout* -» l e * 
Vm êimmlt 

PRIX : B.7I — Par nest* t fr. 7.7S 
TOOTBS PBARMACltB m 

I labar. OiUT. M, V «as ftsUfatltei. tMU > 

Lille : Grande P h a r m a c i e de F r a n c e . 
n i e F a i d h e r b e : — L e n t : P h a r m a c i e 

. Wt l lay . 68. rue de L i l l e ; - V a l e n 
en n e t : P h . L c q u e s n e . 3. pi . d ' A n n e » 
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T. S. F. 
RADIO l'.T.T. .NORD A LILLE HA m.) — 

sfeicredi u a 18 h. M . Drusus. ouverture ; 
Menue: du Printemps ; Poème d'amour ,3e 
n c t u r n e ; luvltation a la vJbe . chanson 
duii.our (fantaisie sélection sur tes monts 
de* l'opérette) • sérenado . Le Médecin mal-
l(r» itu itaUMisie sur l'opera-coiniquei. — 
lU-af .«I r hilormatlous cours rcuoinique*. 
-» 1* h. • «l.'Xinee artieuojue réservas aux 
avLOglfl*. _ 17 ii. i i . Causerie- oiifitnisée* 
avécTe -.ofledurs d.. inrofeaftetii s m bortwn 
IIK par l'Asaoclatton Française pour l'avan. 
canicni des Sciences. — 19 h l i : Cours. 
• nimiiiiii!ii"es informations. — m b 3 0 - : 
Irtf-wmmi-atis. rwultat du tirage des primes 
de la vcillf. — 19 b. 45 Pùl Detnade. ro
mancier, par M. Oorthals. — •» ti. Con
cert organisé par I ' A . R . N . arec l t concours 
de l'orchestre Radlo-P.T T Nord Du studio 
4 i Paris en intermède une vedette panslen-
ne Phl-Phl, opérette moderne Le Comte 
as- Luxembourg, fantaisie sur ropérette visa-
no:s ; No No. Nanette ,,p rette américaine. 
— i l h Concert organisé par I'A.R.N., 
avec le concours de l'orchestre Radlo-P.T T 
Nord sous la direction de M Henri Hespei ; 
("dunette n 3 famaiMe sur l'opérette : 
Tanit. morceau de, genre -, Spiegel-gavotte ; 
Mdtnna-a , L'Enfant prodigue, pantomime: 
1 Ouverture, monologue, thème des Pa-
n n t s . Rêverie de Pierrot : 5. Marche mlli-
t iin-. Au cours de- la soirée. \ crs SI " . 
t.raire des primes. 

RADIO-PARIS U.TM m. M. — 0 h. 45 : 
culture physique. — 7 h. ;30 : Enregistrée. 
— 12 h • Conférence par M. Chevallller. -
M h :«> Musique enregistrée C est pour 
t. .1 Nelly ; c est une vaise musette ; Tne-
te's no othor ; Ode a la charcutière, etc. — 
t '. h .'. • Musiaue enregistrée • • Au ma-
s , hall . : Le Rêve passe . Rondel de 
1 .i lieu : Le plus Joli rêve ; Mighty Lak'a 
m-* ; Al Fiesco ; Charmaine Ronde 
• l'amour — 19 h et l» h. 30 Causeries. -
î i li. : Lectures littéraires — W h. 40 : 
Chronique de la mode — 90 h. 45 : Quin-
te'itj. _ .'1 h'. 30 : Mélodies. Chansons pnpu. 
laires t, hèque. et slovaques traduites et 
harmonisées Ne pars pas mon beau gars ; 
Coule rut-se.au. coule : Je voudrai» savoir, 
«eut lie bergère... - Marlchka , Berceuse 
pour la poupée ; Pièce pour violoncelle : 
crave et «nrrituoso : Caprice slave ; Qua-
i jor a cordes. 

TOfR EIFFEL '1.1'.5 m. » . - 17 h. 45 : 
Josraal parlé — 19 h. 30 : Soirée récréattv* 
poète :,i jeunesse. — 20 h. Concert sympho 

nlqu» Musique des montagne* : Dans la 
montagne j Flte dan* U montagne . ECÙO 
dan» La monugne ; Cn matin dan* le* Vos-

fae . En montagne ; Sur la montagne , La 
astorella de] l'Aipi : L'Echo des monta

gnes. 
RADIO-TOCLOCSE (385 m. 1). — n h 

15 - Orchestre d'opéras — 17 h. 45 : Danse' 
— I l h. : Le Crépuscule des Dieux. — 
i l h. i s : Orchestre argentin. — 18 b. 45 • 
Orchestre. Diver» — 19 h • Concert. — 
19 h. 45 La Fille de Madame Angot ; 
Les Mousquetaires au Couvent — au h : 
Manon r.akmé. - *> t». lo . Musique mlll. 
taire. — M h 49 - La Mascotte : Lee Mous
quetaires au Couveu, Rtp. - «1 h. Con-
cart. — 89 h. 45 : Soit divers. — 23 h : 
Concert. — SJ h. 80 • Concert des auditeurs. 

LONDRES NATRWAL 11.534 m. 4). — 18 h • 
Oigne : L* Baruffe Chlozrotte ; Boabdtl ; 
Madame Butterfly : La patrouil'e de nuit ; 
Li Pagode de fleurs — 19 h 45 r Oramo-
phone. — 13 h 30 Concert vocal et harpe 
— Ballade nordique : SI mes ver» avalent 
des ailes • Aubade du Roi d'Ys etc — 
g h 30 • Concert Peinture de netge ; 
Crnrerto de vloioncelle en ré mineur : Sym
phonie héroïque en ml bémol. — 16 h 45 • 
r.t jour A Naples : Vola - 18 h. 30 Le 
Wireless Slngers — M h 15 Concert : 
Svmphonle en rm bémol • Conrerto Con
certo en la mineur pour stolon et corde-» • 
Poème pour violon et orchestre — *} h 40 
Musique „•„ rianss. 

M I D M V n P E n i o w i . '.•»•> m. 0) — 13 t, 
n • Récital rtor^tie Prélude »t fugne en 
m» berne] 4d»»lo svherrt et fin») • Can 
t»M!e en si bémol mineur : Ouverture 
il'FeTnont : Canon en si bémol mineur 
Prélude en sol mineur — le h 30 • Musique 
légère — 40 h 45 Concert; 

LONDRES REOIONAL M e m «1 - i ; h . 
Concert • fîéiva Suite de chant» nonuiàl 
re«- »n»lais : infermerro en la : Caprice en 
si bémol mineur r.r»tne"tini» — i t h txi 
Oiun'tette • Soirée de vienne : sérénade 
etc. — 19 b 10 • Orchestr* _ <-», t l , -
rbant» — 9» h -̂, Vtisiqiie •!<• dense 

LANflENBERQ (4TI m 4! _ 13 h B • Con
cert. — 16 h. • Miislouo vocale — 26 h • 
''tireurs — SI h 10 Musique légère. 

HILVKRSTJM (Î8rt m. R) - Il h «0 • Con
cert — 18 h. 10 Soll e piano — 17 h 95 • 
P'sques. — 90 h' • • Œuvre» de Maurice 
Ravel. — 91 h 95 - Orchestre — 9S h 55 • 
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Agriculture 
Commerce 

Industrie 
PARIS, S. — Vlenees 1 Bœufs : quartier 

derrière 8.00 ; devant S.S0 ; aloyau 1075 ; 
cuisses 6.75 ; Veaux : tre quai. i-.»..so . 
9e quai. 11.50 : 3e quai. 8.15 ; Moutons 
Ire quai. 14.uo 1 3e quai. 10.50 : je quai. 
8.70 ; gigots IB.OO ; carrés paré» 30.00 , 
Porcs : ire quai 8.30 : le quai. «1.65 ; filets 
11.00 . jambons 9.15. 

Beurres 1 centrifuge Normandie 16.50 ; 
Charente. Poitou t«9b marchand Norman
die UL*I . Bretagne U.K. 

ojuts 1 Normandie extra 90» , Bretagne 
choix 665 ; conservés 595 ; étrangers 670. 

Freinages : camembert Normandie 9.90 ; 
diver» t.3u ; pont Leveque ï . iô ; Port Salut 
7-80. 

valantes ; canards Rouennais et Nantais 
14.50 : fermes 10.50 ; poules de Bretagne 
15.00. 

Poissen* 1 barbues 10.00 ; bars 90.00 . ha
rengs français pleins 1 75 : homards tjLeo ; 
Langoustes 90.00 , maquereaux gros 5.00 : 
petits 7.w> , morues salées 4.ou ; raies 3.50 : 
sardines Bretagne li&O . fraîches 15.00 1 
eoles 16.00 ; huîtres Portugaises 96.00. 

PARIS. 8 — drains. — Clttura. — Blés . 
tendance soutenue ; dlsp. cote off. 159. base 
74 kilos . courant 161.75 payé . prochain 
164.50 payé ; févr 166 payé ; 4 ue Janv 
16675. 167 ; mars-avrl 167.75 payé ; 4 de 
mars 168.x, le». — Farines tendance sans 
affaires ; courant 914 vend. . prochain 915 
vend. ; févr. 916 vend. ; 4 de Janv. 913 
acbet. : mars-avri l 913 acbet . : 4 de m a r s 
914 achet . — Mai» tous incotés — Avoi
nes : t e n d a n c e s o u t e n u e ; c o u r a n t 89.75 
p a y é , prochain,90.75 p a y é ; févr. 91 achet . ; 
4 d e Janv M p a y é : mars-avril U9.95 achet.; 
4 de mars '.'3 achet. — Seigles . : tous inco
tes. <—- orges : tou-, Incotés. 

PARIS. 8. — lucres. - Clôture (Marché 
A terme). — Tendance soutenue . courant 
•229.50 payé ; prochain '.'J3.50. 994 payés . 
8 Janv. 994.50, 995 , 3 févr 996 payé . 3 
mars 997. 997.50 payés ; cote off. 999 a 993 

PARIS. 8- - Alcool». — Tendance calme : 
courant 770 payé : Janv.. 3 Janv fév. 3 fév.. 
3 mars. 3 d'avril et 3 mal. tous incots. 

Nulle de lin eolia. - Incoté. 
LE HAVRE. 8. — Oafé*. — Ouverture. -

Tendance soutenue : ventes 1.750 sacs ; dé
cembre 90650 ; Janvier 906 ; février 906 ; 
mars 908 ; avril 907.50 • mal 908.50 ; juin 
909 : Juillet 90x7-5 - août 908 75 . septem 
bre 108.50 ; octobre et novembre Incotés. 

Olttur*. — Tendance calme : ventes 500 
sacs ; décembre 905 . Janvier 905.50 fé
vrier 905.50 ; mars 907.50 . avril 907 ; mal 
908.50 , Juin 900 s juillet 908.75 : août 908.r,7 
septembre 908.50 ; octobre et novembre ln-
coics. 

MARCHÉS DE LA RÉGION 

BESTLAt'X. — A Saint-Poi-tur.Terneia*. 
La bonne vache valait de 3.000 a 3.700 fr. 

La sorte ordinaire de 9100 a v.Sou fr. La 
génisse prêt* de 1.900 A 9.700 fr. Marché 
aux porcs, tendance à la reprise. Les por
celets avalent cours de 40 A <5 fr. Les cou
reurs de 00 à 990 fr. 

A Vaienelennte. — Il .1 été amené I H 
hceufs Me vacne» et génisses, 50 taureaux 
Bœufs et génlsee. l a » 9.00. 8.95 (prix extrè-

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
Avoine -blanche et ou Jaune. 48 kilo*, 

oiil- .larme Lille ou parité Les 100 kilos 
nets, comptant sans escompte. — Première 
cote. •«- Décembre 9<>.5o N ; Janvier 90.50 N; 
Janvier-février 91 N ; 4 premiers 91 N 
mars-avril 99 N. 

Dernière cote ; décembre 90.50 N : Jan
vier yO.50 S : îanvier-févrler 91 N j 4 pre
mier* 91 N : uiaisavrl l 99 N. 

Clôture : décembre 90.50 : Janvier 90.50 ; 
JanvIer-févrJtr si . t premiers 91 ; mars-
avril 99. 

Bl* 76 kilo», poids naturel. Lille ou parité 
Les un k i l » nets, comptant sans escompte. 
- Première cote décembre 156.50 N , Jan
vier 147.50 \ ; Janvier-février 159.50 A. 
ICI V , 4 premiers 159.50 N . mais-avril 
159.50 N. 

Dernière co'e : décembre 156.50 N ; Jan
vier 157.50 N ; janvier-février 159.60 A, 
161 V ; 4 premiers U»M N •. mars-avril 
1SL-.50 X. 

Clôture : décembre 156.50 ; Janvier 1*7.50; 
Janvler-fcrrter ieo.95 ; 4 premiers 159.50 . 
mars-avril UÉJ0. 

Mai* Jaune Plata magasin DunJterque. 
a-quitté. Les 100 kilos bruts, logés comp
tant sans escompte surtaxe compensatrice 
de change non comprise. — Première cote 
décembre 67 V ; janvier 65 A, 67 V : jan 
vler-févrlcr 67 v ; 4 premiers 66 A. 67 V . 
mars-avril 68 V. 

Dernière cote décembre 6175 A, 66 V ; 
Janvier 6<i A, 66.75 V ; Janvier-février «7 V; 
4 premiers 67 F ; mars-avril 67 A. 68.95 V 

Orge Algérie-Tunisie magasin Dunkerque 
Les 100 kilos nets, comptant sans escompte 
— Première et oernlère cotes 1 Incotés. 

Clôture décembre 79.50 ; Janvier 73 ; 
Janvier-février 74 4 premiers 74 : mars-
avril 74.50. 

Nitrat* de soude. — Incoté.» 
Huit* d* lin dénart usine ou magasin 

Les 100 kilo» nets tûts prêtés, comptant sans 
escompte, ancteo règlement Jusque fin avril, 
nouveau règlement a partir du 1er mal. — 
Première cote : décembre 137.50 V . Janvier 
140 V ; janvier-février 115 V ; 4 premiers 
147.VI V -. 4 de mal 159.50 V. 

Dernière cote : décembre 130 A. 137.50 V; 
Janvier 140 V ; Janvier-février 145 V : 4 
premiers 147.50 V 4 de mal 159.50 V. 

Clôture : décembre 133.75 ; Janvier 137.56; 
Janvier-février 149.50 : 4 premier»-.,5 ; 4 de 
mal 150. 

Tourteaux d* lin départ usine ou maga
sin En vrac, comptant sans escompte, an
cien règlement lusque fin a ir l l nouveau 
règlement à partir du 1er mal. — Première 
cote : décembre 79 F : Janvier 7'j V ; Jan
vier février 77 A 79 V ; 4 premier» 75.50 
A 76._5 V . 4 de mai 70 A. 71 V. 

Dernière cote : décembre 79 F ; Janvier 
79 V ; Janvier février 77 A 7S.75, V ; 4 pre 
miers 75.50 A, 76 V , 4 UO mal 70 A, 71.50 V. 

Clôture décembre 79 . Janvier 78.50 ; 
janvier-février 78 ; 4 premier» 75.75 ; 4 de 
mal 71. 

BOURSr DE ROUBAIX 
Lame peignée. — Type unlqua 

Affaires trait***. — 9 500 Juin, prix payé 
18.60 ; 9.500 Juillet t8.6o 5.000. Janvier 
18.50 ; 5.000 juillet, w.50 ; 2.5M). octobre. 
18.50 , 9.500 août 18.60 : 9.500. février. 18.60 
Total. R M 

Cote* : Janvier 18*0 ; février 18.70 ; mars 
18.70 ; avrtl 18.70 ; mai 18.70 , Juin 18.70 
Juillet 18.70 ; août 18.70 ; septembre ifi.T» : 
octobre la.70 : novembre 18.70 ; décembre 
18.70. 

Bruay-Bieme (canal «le la Colrae). 110 t. 
16.75 Bruay-Conflans-ste-Honortne 980 t 
95 ; Paris La Monnaie 30 ou Montereau 
36 Noyelles-Oodault-Partfi. la Monnaie 
980 t., 38.50 , Maries-Marcq. Bourg 980 t ' 
6.50 : Maries-Paris, la Monnaie 980 t 30 
Violalnes-Amlens 980 t.. ig.eo ; Eleu-Amlens 
980 t.. 11.50 ; Maelrs-Masntères. 98t. t 7 7» 
Bruay-Orlgny Ste-Benolte, 980 t. la.»'- Mar-
les-Assevent 9S0 t. 19.50 ; MAries-Haùtmont 
910 t. 19.50 Marin La Madeleine, 950 t 
6.85 ; Beuvry-Conflans-Ste-Honorln». 960 t 
97 ou Paris environ*. 33, 

Bateau» anregiMrt* hort etanc* 
El*u-Tarterels (Les) 980 t., 39.9» ou Ba* 

Viciions. 32.50 . Noyélles-Godault-La Made
leine. 380 t.. 6.60 ; Beuvrv-Donibasle par 
Abbécotirt. 950 t., 34 ; Beuvry-Kperuay par 
le canal d'Abbécourt 980 t. 25 • fieuvrv 
Rouen, fluvial 9*0 t. 33 95 ; Brua'y-<;argen-
vl Ile. 980 t., 28 ou Beau mont M ; Beuvrv 
Elbeuf 980 t.. 33.75 : Beuvry-Rouen fluvial 
280 t.. 38.95. 

MOINS D'EXPORTATIONS 
DE CHARBONS ANGLAIS . 

EN FRANCE 
Dana une déclaration qu'U a fa i te à la 

prêta», l e président de l'Association m i 
nière de Grande-Bretagne a di t n o t a m 
m e n t qu'en imposant une surtaxe de 
15 % eur le charbon anglais, le gouver
n e m e n t français ne poursuivait qu'un but 
vraiment polit ique. 

c No* exportation* e n France o n t d i 
m i n u é considérablement depul* l' impo 
slt lon de cet te taxa qui a entraîné d t 
sérieuses répercussions pour no* mine* 
de charbon s. Cette question devra faire 
l'objet de négociation» entre Le» deux 
pay» lntereeee». 

De t o n coté, l e t Financial N t w t » 
écrit : 

On craint que M. Runciman n a i s 
commis la semaine dernière, une grava 
erreur tact ique lorsqu'il a publ iquement 
reproché *â la France d'avoir imposé -me 
•urtaxe de 15 % aur les marchandise* bri
tanniques . 

Ce journal regrette l 'att itude d u mi
nistre du commerce, en raison du 'ait 
qu'il peut provoquer une guerre de tarifs 
au début de la carrière du gouvernement 
national e t surtout au m o m e n t < 1 com
mencent , sur la question des réparations 
de* négociat ions Intéressant tout l'avenir 
du commerce européen. 

Asthmatiques, 
Bronchiteux ! 

Concours do 30 «a i \<m lateeeteonet Inspectrlcei «a 

TRAVAIL 
Début en v. 25.000 ut. Condi t ions d a d m i s s i o n s u 
t'EuHoSpécieleS'AOnieistratioa vrueFerou. P a r u * 

MARCHES DE? COTONS 
LE HAVRE. 8. — Clôture. - Décembre 

908 . Janv. 909 ; févr. 907 ; mars 908 ; 
avril 908 ; mai 310 ; Juin 211 ; Juillet 911 : 
août 919 . sept. 913 ; oct. 914 : nov. 213 

LIVERPOOL. 8. — Olètur* (après bur.aui 
— Amérlc. : déc. 50" . janv. 506 ; févr. 
503 , mars 5"1 ; avrtl 603 : mal 503 . Juin 
503 ; Juillet 5d? : août 504 ; sept. 505 ; oct. 
507 ; nov. 508 ; déc 39 510 ; Janv. 33 510 . 
mars 5U ; mal Tf8 ; Jullet 590. — Sakel. 
déc. 707 : janv. 705 ; févr. 793 mars 793 : 
avril 740 mai 740 ; Juin 751 Juillet 754 
août 764 . sept. 764 : oct. 780 . nov. 780. -
Upp. : déc. 666 ; Janv. 570 ; févr. 571 ; 
mars 578 ; avril 5*7 -, mal 6*7 : Juin 599 : 
Juillet 599 : août 610 : sept. 010 ; oct. 615 ; 
nov. 692. 

NEW-YORK. ». - 11 h. : déc. Inc. 1 mars 
630-39 ; mal or-18 ; Juillet 669-63 aptes bu
reau. 

NEW-ORLEANS. 8. — 9 h. 45 : déc. 508 
mars 621 mal 6M : Juillet 655. 

Rapport du Census — Récolte. 16.918.000 
balles contre I3.939.ooo balles . Rendement 
par acre. 200.1 contre 150.8 l'année der
nière, , Acreuge cueilli. 40.495.000 contre 
45.218.000 l'année dernière ; Coton égrené 
I5.033.0iio baUes contre I9.sr,7.099 balles l'an 
née dernière. La superficie abandonnée est 
estimée a 1,1 %. 

HERNIE 
La hernie est définitivement v a d a c o e w 

•mer le par les nouveaux appareils sans res 
sorts a compression -ouple de 

M P I I 6 C B L E RÉnrrÉ SPÉCIALISTE D 
. U L M O C K TAIUS. «4 B* SEBASTOPOl 

Bien-être immédiat Essai gratis de 9a a 4» 
L a e n 9 Déc , H. C o m m e r c e (face gare • 
O y t o t n g , 10 D e c , H. d u Bras de Fer. 
LILLE, U D e c , à s o n Cabinet rég iona l 

16. r.de i» Clef ( l , r é tage ) pr Bourse 
S t -Quent ln , 12 Dec. Hôtel de F r a n c e 
R o u b a i x , la D e c . Café d e s Arcades . 55. 

rue du Marècha l -Foch . 
Harebrouck , U D e c Hôtel du Nord 
LILLE. 15 D e c , à son Cabinet r é g i o n a l . 

16. r.de la Clef ( l w é t a g e ) , pr Bourse 
M a u b e u g e . 16 D e c . Hôtel de la Pos ta 
D e n a i n , 17 Dérembre , Hfitel de l 'Europe 
St-Amand-I-E. , 13 D é c . Hôt de P a r i s 

et Mouton B l a n c . 
Va lenn lenne* 10 Déc. H rie F l a n d r e 
T o u r c o i n g , 50 D e c . H. Verdy (r- e a r e ) 
LILLE, 21 D e c à sor. Cabinet rég iona l . 

16. r.de l a Clef ci" êtaae). pr Bourse 
Douai 23 D e c . Hôtel flu Grand Cerf 

C o m m e r c e . 
Un 8MISEST COLLABOBATEOR reee 

tira aussi à : 
Heedln , 9 Dec . Hôtel de France . 
Ardret , 10 D e c . de 9 h. a 3 h. . Hôtel 

C lément . 
Alre-tur- la-Lys, U D e c , Hôte l de la 

Clef d'Or. 
Arrat , 12 D e c . Hôtel de S trasbourg . 

Bou levard de S t r a s b o u r g 
Boulogne-eur-Mer , 13 D e c . HOtel du 

Rras d'Or S, rue du Bras d'Or. 
B e t h u n e , U D é c , Hôtel de la Gare. 
Ménin-Llétard, 15 D e c . de 9 h . à 3 h.. 

M o d e m ' Hôtel . 

BOURSE DE LILLE DU 8 DECEMBRE 1931 
VALEURS C. prèc C. d u J VALEURS C. « r t c C Ho J VALEURS C p r é c C du J 

|5F^ L ASPIRINE 

OHARBONNAGES 

e s t é g a l e m e n t v e n d u e 

en cachets. 
au prix de 1 franc la boîte de 2 V < L ^ 

Alt» 
• Part . . . 

Anich* 
Aniln 
Béthune 

10*.. 
Blaniy 
Bruay 

10".. 
carvin 
Clarence — 
COTO Fourch 
Courrier** . . 
Crespln 
Dourges 
Escarpe! 1* 
Frankenhol». 
Lan* 
Liévtn 

- c 30 ac 
Maries 70*. . 
Nord d'Alals.. 
Ostrloourt . . . 
Thlvencelles 
Vendln 
Vicoigne 

1678 .. 
1180 .. 
6805 . 
576 . 
486 . 

2560 , 
266 . 

1173 . . 

*•» ;: 
358 .. 
120 . 

1195 . 
3026 . 
221 . 
398 . 
243 . 

7200 . 
656 .. 

1260 .. 
152 .. 

685 :: 

36i 

409 

1260 

CotMoar» «s» f i — Vérttcaveiu de» Peid» *. 
Masure* au Maroc Are t l a 40 an» Début a v e 

36.000J2* 

CHAMBRE DE COMMERCE 
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SÉANCE DU t DÉCEMBRE 1*31 
Bruay-OLgnies. 980 t.. 5 ; Beuvry-Roulers 

avec arrêt à Ingelmunster et Iseghem. 970 
t. 10.50 . Bruay-Gumes, 150 t.. 16.50; Bruav 
Watten et Uolque. 97 t.. 16 Bruay-Calai-
d.vers, 150 t. 16 ; Pont-a-Vendin-Colombes 
980 t. 16.50 Bruay-Pont de Looberghi 
135 t.. 16 Oignies-Cormellles-en-Parlsi-
.'so t., 91.25 ; Marles-Vaurot, 980 t.. 20.50 
Beuvry-lsbergues 980 t., 5, Bruay-Conflan-
ste-Honorlne 28o t. 97 ou Paris, environ 
39 . Vlolaines-St-Quentln. 980 t., 11.50 ; Mai 
les-Assevent 980 t. .19 50 ; Bruay-Lourclie-
980 t., 7.50 Bruay-st-Momelln. 69 t., 12 
Bruay-St-Folquln. pont de Mentquebeun 
72 t. 90.50 . Marles-St-Amanu 980 t.. 7.60 
Bruay-Poni de. Lynck. 110 t.. 16 . Beuvr\ 
Cormellles-en-Parlsts 980 t.. 95.50 ; Bruai* 
Les Attaques. 150 t.. 15.50 ; Bruay-Beautot 
280 t .15 ; Marles-IIoulle. 190 t„ 15 ; VlolaJ 
nes-Roubaix. quai de Wattrelot. 975 t.. 7.95 
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O B L I G A T I O N » . — Département du Nord 
1S2 545; 1993. 543; 1996 (Janv.-juillet) 550 
1996 (mars-sept) 543 . 1927 (mars-sept.) 545 
1997 (avrll-oct-l, 905 ; 1998. 543 , Département 
du Pas-de-Calais 1996 , 552 ; 1997 1091 ; Rou 
balx 1997 1016 ; 192» 949 ; Crédit National 
1919 602 ; 1920 545 . 1991. 590 1929 >lév 
aoûlc 506 ; 1929 (Janv.-JulUetl, 545 . 1923 
(février-août). 534 1923 (avrll-oct). 531 . 1334 
544 ; Electrique LUle-Rouhalx-Tourcotng 
849 : artésienne de Forte et Lumière 7 % 
510; 5 %, 950 ; Electrique du Nord-Ouest 
5.50 % 1010 . Energ Electrique du Nord de 
la France 4,60 %. 425 . A tel de Const du 
Nord de la France 4 % 385 Blache-Salut-
Vaast 1919. 380 . Denain et Anzln 4 % 1013 ; 
Usines d*. l'Espérance 1912. 410 , Grosse Mé
tallurgie (Group, d* La) e %. 919 ; Métallur
gie Sinistrée 6 % 509 ; Pont-A-Ve^dln (Soc 
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tolT de l 'Industrie Llnlèrs 7 %. 375. FUa-
turet et Fllterles de France 6.50 % 514 ; 7 % 
504 Gratry 5 % 998 . Le Blan et Cle 7 % 
495 Cimenterie de la Grande Paroisse 
8.58 %. 600 . Eglises dévastées (Group de 
Reconst ! t998. 6 % 513 1998 5 % 1014 . Fon 
cier Industriel 650 % 855 . Industrie l le et 
Agricole de la Somme 6.50 %. 376 ; Mal te 
ries Franco-Belges 5 % 968 8 % 940 Tu! 
lerles de Leforest 8.50 % 928 . u n i o n Finaa 
clère du Nord et de l'Est 5.50 % 998 . Houli-
lères dn Nord et du Pas-de-Calais 1997 515 ; 
Anlche 1906 430 ; Béthune 1913. 495 , Cour-
rlères t9i0 431 Crespln-Nord ( ire hypoth. i . 
674 , Drocourt I90V19H. 498 : Ferfay 1903. 
437 ; 1910 397 ; U é v l n 1998. 535 ; 1928 500 ; 
Ostrlcourt 1910 MO 

Vos Poumons 
sont-ils prêts pour l'hiver ? 

Voici la quest ion que nous p o s o n s à toute personne 
"^es , qu i l s ag i s se d'Asthme, de Catarrhe, de Bronchi p h y s è m e 

soutTrant de s hpon-
Bronchite chronique, d ' em-

Avant 1 hiver, tout m a l a d e faible de la poitrine doit fortifier s e s por> 
nons et les rendre plus aptes 4 supporter le froid. Les remèdes s o n t 

n o m b r e u x , m a i s i y en a un surtout r e c o m m a n d é par le corps médical j 
le S i r o p d e * Votaraa Car* . r r 

Fait e x p r e s s é m e n t pour l e s malad ie s de poitrine et de s bronches , la 
S i r o p d e * V o e g o e Cavaé revivifle l es p o u m o n s endormie , fatiguée. U 
l e s tonifie et les rajeunit. ° 

N o u s cr ions a u x Asthmat iques , aux Bronchi teux . aux Catarrheux. à 
t o u s ceux qui voient venir l'hiver avec terreur : Fa i tes une cure avee le 
^ ? ? ? î î °?e?m C—*t T r è s rapidement . la respiration reprendra s o n 
cours n o r m a l , les crachats d iminueront , la toux ces sera c o m m e par 
enruantement -

r e m è d e pour votre cas-

POUR COUVRIR 
U BANQUE DE FRANCE 

DE SES PERTES. A U SUITE 
DE U BAISSE DE U LIVRE 
On publie le texte de l'expo** des u o 

tifs précédant le projet de loi qui ap
prouve le» convention* passées entre 
l'Etat, la Caisse autonome d'Amortisse
ment et la Banque de France pour cou
vrit la Banque de ses pertes dan* la 1e-
valorisatlon de la livre sterling 

L'exposé des mot i fs fait remarquer que 
la Banque de France dét ient pour 02 mi l 
lion* de livres et sa perte sur le* cour* 
actuels est d'environ 2 mUilards 600 a l 
lions de franc* Cette perte ne saurai . 
ébranler les assise* du franc. Nos réserves 
d'o.- couvrent près de 80 % de no* enga
gement* A vue. 

Mais au mUleu de la crise actuelle , u 
faut équUlbrer str ictement l'ensemble d u 
bilan de la Banque de France. 

La convention soumise au Parlement 
vise A la réévaluation des actifs de la 
Banque e n sterling sur la base de* cour* 
actuels 

L'exposé des mot i fs se termine par 

l'article unique du projet de loi à approu
ve! par le Parlement 

D'aprèe le* termes de cet article un ique 
du projet de loi sont approuvée* : 

1' La convention passée le 7 décembre 
1931 entre le ministre des Finances e t le 
gouverneur de la Banque de France ; 

2 La convention passée le 7 décembre 
1931 entre le ministre des Finances e t 
les président* du Conseil d'administra
tion et du Comité financier de la Caisse 
autonome de gestion dee Bon* de la Dé» 
fense Nationale et d'Amortissement de la 
dette publique : 

3' La convention passée le 7 décembre 
1931 entre les présidents du COIIMII 
d'administration et du Comité financier 
de La Caisse autonome de gestion de* 
Bon* de la Défense Nationale et d'Amor
tissement de la dette publique et le 
gouverneur de la Banque de France Cet 
conventions sont dispensées d droit* d e 
timbre et d'enregistrement. 

Le t a r a n t Emi le (iVSS 

i m p du Révei l du Nord 
186 rue de Par is . Lil le 
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EXIGER sur 
ehaque boîte 
l'Image du 
••PIERROT 
CRACHANT 
L E F E U " 

FEUILLETON DU 9 DECEMBRB. — N . 81 

CŒURS ENNEMIS 
par DELLY 

Avec u n pet i t rire sec, donne, Vi t tor ia 
ajouta , e n se l evant : 

— Et U n o u s dirait peut-être auss i que 
sa f e m m e — e t c'est la vérité — e s t éga-
ti n e n t dépourvue de celui-là. 

X X 

Cet après-midi- là , Orietta , e n qui t tant 
Rose après l'avoir recondui te c h e z elle, 
regagna s o n a p p a r t e m e n t e t fit deman
der Mrs T h o m t o n . une veuve de bonne 
ftuniile qui rempl issa i t près d'elle l'of
fice d e secréta ire . Car la marquise de 
Shesbury recevai t u n courrier considé
rable, c o m p o s é erl g r a n d e part ie d e 
d e m a n d e s d e secours , d e so l l ic i tat ions d e s 
c o m m e r ç a n t s dés ireux d'obtenir s a cl ien
tèle ou d e g e n s qui implora ient son appui 
en leur faveur , prés d e lord Shesbury 
très in l luent à la cour e t d a n s les mi
lieux g o u v e r n e m e n t a u x . L * plupart de 
ces lettres — sauf ce l l e s d'un caractère 
net tement c o m m e r c i a l — lui parve
naient décache tées , e n f e r m é e s d a n s u n e 
seconde enveloppe, e t apportées chez el le 
par l U m - S a L Car . que lques Jours après 
leur mariage , Wal ter tut avai t «Ht : 

— J e vous prév iens que t o u t e s l e s let
tres au ! vioua s e r o n t adres sée s passeront 

par m e s m a i n s e t que Je m e réserve le 
droi t d'en prendre conna i s sance . N e 
voyez e n ce la a u c u n e Intent ion bles
s a n t e pour vous, m a i s s e u l e m e n t u n e pré
c a u t i o n que m'obl igent de prendre votre 
g r a n d e Jeunesse et m o n expér ience d e l a 
vie . 

S e c r è t e m e n t froissée d'abord, el le 
ava i t , à l a réf lexion, reconnu que Wal
ter ex igeai t là u n e c h o s e ra isonnable — 
e n a d m e t t a n t qu'il n'eût, c o m m e il le 
disait , a u c u n e Intent ion d e méf iance o u 
d 'humi l iante m a l v e i l l a n c e c o n t r e elle. 

Aujourd'hui, e l l e avai t d u courrier e n 
retard qu'el le m i t à Jour avec l'aide i e 
Mrs T h o m t o n . D e s secours furent en
voyés, d e s co t i sa t ions souscr i tes pour d e s 
oeuvres de bienfa isance . L' intendant de 
lord Shesbury remet ta i t c h a q u e m o i s a 
Oriet ta u n e s o m m e T e s considérable , 
pour s a to i le t te et s e s l ibéralités , e t Wal
ter avait dit à s a f e m m e , u n e fois pour 
toutes : 

— 81 eUe n e v o u s suff i t pas , Mel ton 
a ordonné d e v o u s remat tre o e q u e v o u s 
lui demanderez . 

Mais e l le su f f i sa i t toujours . Orie t ta 
détestai t cet argent , el le ne voulait e n 
user que oour c e qui s e rapportai t à la 
s i tuation sociale d e celui d o n t e l le por
tait le nom. 

Quant aux let tres so l l ic i tant s o n Inter
vention, elle les faisait remet tre à lord 
Shesbury, qui j a m a i s ne lui e n disa i t mot . 

D é ta i t près de quatre h e u r e s q u a n d la 
secrétaire se retira, Orietta, l es bras ap
puyés contre son bureau, u n pet i t chef-
d'œuvre de maroueterle , l a i s sa re tomber 

s o n v i sage en tre s e s m a i n s . Elle s o n g e a : 
« Q u e vais-Je faire m a i n t e n a n t , pour 
m'occuper ?... pour que je n e pense pas.. . 
que Je n e pense p a s ! » 

O h ! c e s pensées !... c e s regrets , c e t t e 
h a n t i s e d u souvenir !... e t c e t t e trou
b lante souf france d'un coeur qui se 
débat , meurtri , po ignardé chaque Jour, 
et si v ivant encore.. . si terr ib lement sen
s ible e t v ivant ! 

La i s sant retomber s e s m a i n s , Orie t ta 
s e leva, fit quelques pas à travers la 
pièce — le dél ic ieux sa lon des N y m p h e s , 
tout ensole i l lé à ce t t e heure de l'après-
midi. C'était Intolérable !... ce la n e pou
vait p a s durer ! 

« J e n e veux p lus souffrir par lu i ! . . 
Je n e veux plus ! Que m'importe !... que 
m' importe tout !.„ Et lui. qu'est-il pour 
moi ? Rien. . . r ien ! J e n'ai qu'à le mé
priser, qu'à l'oublier, qu'à... O m o n Dieu, 
est-il possible 'que . c e soi t u n e c h o s e si 
diff ici le ? » 

Elle s'arrêta a u seui l d'une fenêtre , les 
m a i n s cr ispées l 'une c o n t r e l'autre. De
v a n t e l le s 'étendait l 'admirable perspec
t ive des parterres et des grands bass ins 
d e l a première terrasse. A gauche , l es 
vitres de l 'orangerie f lamboyaient sous 
le soleil Quelques groupes des hôtes de 
Palsdone-Hal l s e promena ient : d'autres, 
e n t e n u e de tennis , se dirigeaient vers 
les courte. D n e impress ion de vie fas
tueuse, se igneuria le , de luxe noble, ma
gnif ique et dé l icat s e dégagea i t Ici de 
toutes choses . U n e impress ion d o n t Oriet
t a avai t é t é grisée, s e c r è t e m e n t — sur
tout quand e l le é ta i t d e v e n u e l a f i ancée 

d u maî t re qui régna i t ic i e n se igneur ab
solu. 

Oui , e l le ava i t péché par o r g u e i l S a 
consc ience , depui s quelque t emps , le lui 
d isa i t avec u n e force grandissante . En 
vain , el le s'était e f forcée d'en étouffer le 
cri, d a n s le m o u v e m e n t d e plaisirs qui 
entra îna i t l es inv i tés de Falsdone-HalX 
II fal lait bien que sa droiture, à l a f in, 
se rendi t à l 'évidence. 

Non s a n s lutte , c er t e s I En c e m o m e n t 
m ê m e el le pensai t , f rémis sante d'Irri
ta t ion , d e révol te e t de douleur : * OuL.. 
m a i s lui. l u i a lors ? Q u e s o n t m e s torts, 
près de s s i ens ? » 

L a voix qu'elle avai t fai t ta ire naguère , 
à Santa -Mar le del Flore , lui répondit : 

Xu n'auras pas à répondre d e v a n t 
Dieu de se s torts, m a i s de s t iens . 

. . .Quelques Ins tants p lus tard Orie t ta 
entrait d a n s la chape l l e du c h â t e a u Ce 
c h a r m a n t sanctuaire , qui datai t du sei
z ième s iècle , é ta i t e n c e m o m e n t tout 
embrasé par la lumière d u couchant qui 
traversai t l e s préc ieuses verrières e t ré
pandai t sur l'autel, sur l e choeur, de 
s o m p t u e u s e s c lartés de pourpre, d'azur H 
de sinople. Arrivant par u n couloir u n 
peu sombre. Or ie t ta fut u n m o m e n t 
éblouie. Elle s'agenouilla, mi t son front 
entre s e s m a i n s et c o m m e n ç a de crier., 
de crier s i l enc ieusement sa détresse , phi 
tôt Puis e l le releva la t ê t e pour regar 
der l'autel, en Joignant l e s mains , en 
suppl iant tout b a s : 

— Ayez pi t ié de moi . Se igneur U 
a y e z pi t ié I M o n â m e «at rtéiJUiés , 

S e s y e u x s 'habituaient à l a v ive l u . 

mlére . I ls d i s t inguaient , a u pied d e l'au
t e l u n prêtre agenoui l lé . 

C e prêtre n'était pas le vieux c h a p e 
lain, m a l a d e depuis quelques semaines . 
Le Père Maxwel l é ta i t venu de Londres 
pour le remplacer O n le disait d'une 
sc ience théologique éprouvée, d'un Juge
m e n t très sûr. d'une piété fervente . Lord 
Shesbury avait déclaré, après avoir reçu 
sa visite, à son arrivée : t C'est un hom
m e i n t e l l i g e n t e t qui parait avoir du 
tact et d e la d igni té . » 

D a n s l'esprit d é s e m p a r é d'Orletta, une 
pensée venai t d e surgir : s e conf ier à c e 
prêtre... lui conf ier tout, tout c e qui dé
chirait , enf iévrai t son ame.. . Oui. à l'Ins
tant , à l 'Instant I n lui fallait un con
se i l . , e l le n e pouvait p lus vivre ainsi... 

Elle crispait s e s m a i n s à l'accoudoir 
d u p r i e - D i e u e n regardant l a s i lhouet te 
agenouil lée . Ce serait si dur... si difficile 
à expliquer... E l le -même n e pouvait s e 
reconnaître , d a n s c e t u m u l t e de senti
m e n t s , d a n s ce t t e orageuse a t m o s p h è r e 
d e s o n Ame... 

Et cependant , il fa l la i t le faire, loya
lement , énergiquement . 

Le prêtre cont inua i t de prier. Orie t ta 
voyait un rayon d e pourpre a t te indre sa 
tê te grise, courbée en une a t t i tude d'ado 
ration... Et puis enf in . U s'inclina plus 
bat . s e redresnn. se leva. l e n t e m e n t 

Alors Orietta qui t ta sa p lace e t réso 
lument , a l la vers l u i 

L a LMiniBtséi P a r m e n t e parut c e soir-là 
a u d îner , a v e c u n e m i n e passab lement 

défa i te et d e s yeux lourds de fatigue. 
Lady Grâce , e n r iant fo l lement , chu
c h o t a aux oreil les de se s amies que lord 
Shesbury avait fait servir du Champagne, 
et si généreusement que donna Vittoria, 
qui n'en supportait pas beaucoup, avait 
é té prise d'une crise de ga i té suivie 
d'abattement , de vert iges et de m a u x de 
tête. Le Jeune Rodswln. l u i éta i t com
plètement gris et avait fait à la c o m 
tesse les plus grotesques déclarations. 

— Il n'est déjà pas bien intel l igent à 
l'ordinaire : vous concevez ce que ce 
peut ê tre quand il n e sa i t plus c e qu'U 
dit ! - M o l le Champagne en excès m e 
rend très gaie , s a n s plus. Q u a n t à lord 
Shesbury. je crois bien qu'il s'est con
ten té d'en verser à s e s Invités, sans v 
faire grand honneur personnel lement , rj 
se croisait l es bras e t nous regardait avec 
l'air d e se moquer de nous. La comtesse 
P a r m e n t e éta i t furieuse — s a n s trop oser 
le montrer. Elle a dit à lord Shesbury : 
« Vous auriez d û m'avertlr de m a dis
tract ion, m o n c h e r Walter. En écoutant 
les histoires exot iques que vous nous 
contiez. Je la i ssa is remplir m a coupe, 
s a n s m'en apercevoir ». Et il lui a ré
pondu avec un air d'ironie tout à fait 
désagréable : » Mais, m a chère , je ne 
suis pas chargé de vous surveiller, que 
Je s a c h e ? » Aussi la belle Vittoria 
boude-t-elle un oeu. ce soir — et s u r t o u t 
e l le a la t ê t e encore lourde de s o n Cham
p a g n e Q u a n t à- Rodswln . Je crois bien 
qu'il es t a l l é %H coucher, c a r Je ne le 
vols pas . 

P o u r n'avoir p a s fgJt fê te a u Champa

gne, lord Shesbury n'en montrai t p a s 
moins, ce soir, une gaité. une verve mo
queuse, un entrain vraiment é t ince lants . 
Chacun de ses sourires, chacun de s e s 
mots d'esprit ou de ses Ironies fa isa i t 
tressaillir une fibre d a n s le cœur d'Orlet
t a La Jeune f e m m e ne parvenait que 
par le plus violent effort de sa volonté à 
garder l 'att itude habituel le , à s 'entretenir 
avec ses hôtes La contra inte de son s o u . 
rire, l'éclat fiévreux de ses veux frap
paient quelques esprits persclcaoes. parmi 
lesquels le bon comte Ran7off et sa fUta 
Xénia . amis fidèles d'Orletta. 

O n dansa, c e soir-là dans les sa lons de 
Palsdone-Hal l On se sépara tard, bien 
que le l endemain il v eût chasse 4 
courre. Seule, donna Vtttoria s'était r*>, 
tirée plus tôt, vaincue par l e 
Mais elle avait eu le temps auparavant 
de faire amende honorable pour sa m a » 
valse humeur, prés de son cousin O u 
el le savait par expérience que le» bot»., 
deries étalent inutile.* et dangereu'e*, 
avec un h o m m e tel que l u i 

Au m o m e n t où Orietta s'apprêtait à 
gagne rson appartement 0 ne restau 
dans le salon en rotonde que lord Sbet> 
burv et les Sanzoff Natacha. après avait 
embrassé la leune femme, s'en alla ter* 
rer la main de son cousin qui s'entra, 
tenait avec le c o m t e d'une récente dlfnV 
culte surgte entre la Russie et la Turquie 

— Walter. est-ce vrai ce que n i 
conté Mrs Pe lham f » 
c Vous avez grisé la comtesse 
lady Grâce , l a netlt l^odswtn T 

'A «rtt*»fe. 
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